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Un Conflit ouvrier 
en Tchéco-S.QViipE 

ta métallurgie menacée d'urt lock-out 
a répondu par la grave 

Prague, 30 niai. — Le» conflit méfcailurgi- 
oue s'est aggravé du fait que 54 fabriques 
ont annondequè les heures de travail vont 
«■Ire ramenées de ,48 à 36 heures par semai, 
aie et les salaires réduits de 10 %. Ces taon- 
ques veulent en outre renvoyer un dixième 
3e leurs ouvriers. Cîiî fait savoir cpie si le* 
ouvTiers ne se soumettent pas a ces réuuc 
lions, le lock-out génénel sera proclamé 

Les ouvriera ont répondu en décrétant la 
■rêve immédiate dans ces 04/usines, helon 
les « Lidove Mitiry », toutes les usinés mé- 
tallurciqws. y compris la Skoda, vont si- 
"fttfier lundi prochain a leurs ouvriers, le 
préavis de congé. Ce préavis est de quinze 
iours. , , .  - ",. 
' Le conflit ne porte pas seulement sur 
une question de salaires, mais sut des re- 
vendications sociales, dont les ouvriers font 
une quf-stton de principe. LeS ouvriers veu- 
lent exercer un certain contrôle sur la ges- 
tion ; communistes, social-démocrates et 
socialistes nationaux sont <Tacçord pour 
exiger la signature de contrats collectifs dé 
travail et raitrffiuiioh. a des conseils du 
droit de veto touchant l'embauchage ou In 
renvoi des ouvriers. Les patrons refusent 
d'accepter. 

Le? presse socialiste affirme que les ou- 
vriers sont résolus ;i ne pas fléchir devant 
la menace de look-out et à poursuiveo la 
lutte jusqu'au bout Le gouvernement s'em- 
jpîoiè-â troliver un compromis. Dans la cor- 
poration de la- menuiserie, le lock-out dure 
depuis quatre semaines suns qu on soit 
entre dans  la voie d'Un arrangement. 
.    mu      ..-    . ■ > |Ét#^P*<—— "~~"" 

t>es orages Violents dévastent 
la région dé l'Est 

Nancy, 20 mai. — Des orages d'une vio- 
Wice extraordinaire ont éclaté depuis deux 
Jeurs. causant des déjrôis. importante. On 
signale plusieurs accidents de personnes. 
Les rivières ont subi do légères crues, 

Des soldats français sont 
d'anciens policiers boches 

ILS ONT «TRAVAILLE» \ CAHBRAl ET SONT 
3UCËS A> LILLE 

Hier malin, à 9 hoiirrs, le Conseil do Guerre 
du io;r C. A. région, s'wt réuni sons I» pré*i-5 
idonce de M. le Colonrl GoSSaft, oommariKlan! 
le <ïc régiment de éhasséfflN à chavai, pour jOfcet' 
rtsmette Victïrt-, -journalier, âçrri-tlî '«« <nw, et 
liruniaux AlexaJidrv, manœuvre, âgé df a.> 
an*, loi» deux domiciles à -Cambrai, prévenu* 
du crinte de correspondante are*: IYiH)cn*L Le», 
inculpés qui.xwit été récupérés par l'administra 
lion militaire nprés l'armistice, sont oncorc 
soldats et comparaissent <:ii uniforme. 

Au banc de ta défense se trouvent M* Parmcn- 
tier, avocat, défenseur de llruoiaux et M" Olivkjr, 
avocat,  défenseur de  Ramcltê. 

L'aeeimatiott gontttrtw; S*r M. le Commandant 
Paoty, C. du G., leur reproche, «n verlu_ des 
firiieka 78 du code perod, «H 267 cki code de 
ju^tee militaire, d* s'ètue affiliés a l« ponce 
boche de la « kommandaniur » de Cambrai -et 
d'avoir dénoncé tertains de leurs concitoyens 
qiid n'obéissaiemt pas aux ordre* de l'envahis- 
seur. Et c'eisit ainsi que de nombreuses personnes 
qui cachaient des armés, des objets réquisi- 
tionné», qui n'étaient p*iul inscrites «ir les rc- 
{fistres de la « kommandantiur », furent sucoes- 
«jvenwnl dénoneées par tes deu*  inculpés 

La dénonciation la plus importante porte sur 
M. Poulain et Mme Herbert-poulain, qu,;, aiu 
début de l'invasion, avaient fait passer' de vie à 
trépas lui soldat boche. 

A l'interrogatoire de M.. le Président qui pré- 
cise nettement lotis las chefs d'accusation, lés 
deux irirulpés se contcwtrnl éc mer uuremsnt 
«t simplement les faute qui  leur sont reprochés 

Rainette seul» éprenne le besoin, nu dernier 
moment, d'avouer urne dénonciation qu'il au- 
rai* «ccompire à la suit*» d'une violente dis- 
cussion, sous l'empire de la colère et de la ven- 
geance. , . 

Commence alors h? défilé des 'lémoWW, M. 
Lotiia Boulot.   M.  LKifoMff. 

Après une suspension d'audience, à midi i5, 
à i5 heures l'audition «^poursuit. On entend 
successivement le brigadier Despagne, M. Dô- 
minck, rereveur de l'OTTe jurement, M. Fran- 
çois Brlllon, deux «gents de potice de ttoubaix, 
etc., «pd ttn»», dfi façon unanime, viennent dire 
ntt- conseil quelle* étaient- le» relation» suivie* 
qne .tes deux inculpé» avalent avec l'autorité 
ellemesMlc, #i-jquels méfaits ils ont commis. 

Après l'audition de ces témoins qui se.comp- 
taient aw nombre de 3a, l'audience, est suspen- 
due à so heures et renvoyée «*i lendemain pour 
le réqujsitoi're, les plaidoiries et le jugement. 

nautique du Nord, qui^ doivent assurer le 
contrôle. Ijfe...__ .     , 

Le téléphone de létftlrfissement des 
sourds et muets était relia directement fctee 
Pari» fit a %20 heures 30, un coup ..de t«6- 
phone annonçait que 10 « Goliath Fyfeffle » 
Diloté par les aviatettf» d'Or «t BossW*tA>t, 
èttpit parti du Bourgêt à 29 Meures 07 se- 
condes .2/5. .   ■ 

Vers =il heures 20, leâ liêffeeteurs com- 
mencèrent a explorer le ciel 'tf des fusées- 
signaux   furent   tirées. 

Il est exactement 21 h. 55 lorsque dans la 
direction de Paris, on aperçut les trois pha- 
res vert blanc et rouge de l'avion. 

L'un des projecteurs fut placé de maniè- 
re à projeter son rayon verticalement, et 
1 avion se rapprochant, est varttl vifer mer- 
veilleusement autodr et à une fai&le hau- 
teur. 

L'aviateur tira deux fusées verte et blan- 
et et verte effet chevelure, annonçant âînsi 
que c'était le «  Goliath  ». 

Puis ce dernier répfit"la directibh Vers'Le 
Bourget et la lneurde ses phares se perdit 
c ans" la nriit. 

Le « Farmaft t> F. 70, quittera. Le Bourget 
ce matin vers 3 heures 30. Il arrivera pro- 
bablement  à   Rqnchin  vers 5  heures 30. 
 1——     1 m » <a>»a»   <—i * '• '- '- » 1 » 
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L'AFFAIRE DES SAGS A TERRE 
AU 9e DE CES MESSIEURS 

Continuant l'examen des dossiers corir 
cemant cette affaire, M. 3e juge d'instruc- 
HOri Gobert a signé hier une 9e ordoïinancc 
de renvoi devant la chambre des mises en 
accusation pour la confectionneur Lamblin. 

Ce magistrat a, en outre, rendu deux non- 
lieu. Ces derniers, au bénéfice tic deux eon- 
tromaltres employés pendant l'occupation, 
claiib un atelier de confection roubaisien. 

X^pi porte à 11, sur 14, le nombre des 
dossiers « liquidés », par le parquet de 
Lille. , 

ït en reste donc trois à examiîlef, parm: 
lesquels celui du sleuf t)uez, pour qui un 
supplément d'information a été demandé, 
ainsi que nous l'avons annoncé, par l'avo- 
cat getiôrnl de la Cd» r de Douai 
« . * .«■» : >-•♦•—< : — 

Un avion a sïmlé 
BoneWn hier soir 

fïÊBf UN « G0LtA*ft ,, am^ÇONCOURT 
POUR LE GRAND-PRÎX î>fi C'ABRO- 
CLUB. 
La deuxième épreuve' du Grand Prix de 

l'Aéro-Club  de  France a commencé  hier. 
Deux avions v prennent part, Lo n Go- 

liath » f. G. H. M. E., piloté par d'Or et 
Bossouitrot, qui avait dti . lerrtr en Cha- 
rente, -iorBNâe la première épreuve,- le 20 fé- 
vrier <îern4er. et le » Fnrrnan F. tO », piloté 
pur <W»MI Bernard. 

Dans la* journée, une dépêche annonçait 
oue les avions prendraient leur vol a l'aéro» 
drame dvk-*eurget, à 19 heures. 

lis devaient venir virer :à Ronchin pour 
regagner   Paris,   revenir  atterrir au   Bour- 

t et^alier à Metz, pour revenir ensuite au 
0 U t ' £ÎÊ t 
Le pai-cour» est de 2.400 kilomètres à cou- 

vrir en 7Û beures. v , 
A Dflt HEURES, JUSTE... 

Dès*20 heures, les deux értortnes réflec- 
teurs venus spécialement de 1 établissement 
central D. C. A., de Chartres, sont rrtis en 
place, en bordure du champ d'aviation de 
Ronchiri, par le sous-officier et les trot* 
hommes qui les accompagnent. Sdr■.M 
lieux, se trouvent MM. Crombet, secrétaire 
général de l'Association aèrr^autique dtl 
N'ord ; Paaqueeoone, Heverlinck, Boitelle, 
Leperche, Aildré Delesalle Cabpurg et Lê- 
Éabvre, commissaires de rAssociatlott aero- 

Les voleurs de la eloehe 
de l'église des Essarts 

POUR POUVOIR LÎQUlUERtEUR BUTIN 
COMPROMETTANT, IL»' LE FIRENT 
SAUTER  A  L'AIDE  DUN  EXPLOSIF, 

Nous avons dit succinctement hier, que 
M. Perny. chef de la sûroté lilloise, avait 
mis la main au collet de trois individus 
<tui volèrent, à l'aide d'un camien-auto, 
une certaine quantité de tôle ondulée, dans 
un chantier des fortifications de Lille, Un« 
quatrième arrestation,, celle du sieur Gru* 
son Mirval, 36 a«s, ferrailleur, rue d Ar* 
cole. 23. à Lille, et frère d'un des incul- 
pés, a été opérée vendredi. 

U est, au surplue, prouvé que ces malan- 
drlna ■ ee trouvaient au nombre de cinq 
lorsau'ils instrumentèrent. 

Nous ajoutions que Flament et sfts aco- 
lytes étaient considérés comme les auteurs 
du vol audacieux de la cloche de l'église 
des Kssarts, commis dans les premiers 
jours  d'avril. 

C'e^t par suite d'une déclaration du dit 
Flaméht au chef dé la sûreté, qui le CUi- 
siiiait, que le policier fut mis sur la piste 
de cette affaira 

Flament avoua, en effet., au magistrat, 
au'il y u environ deux mois, Bondué, dri 
de ses co-lneulpés, était vena le pressentir 
uu sujet de7" l'enlèvement » d'une cloche 
d'tiglise, en bronze, dans Un village dont il 
ne lui dit pas le nom. A en croire l'inté* 
ressé ,il ne voulut point participer à. ce 
vol... 

Questionné sur ce sujet, Bondue préten* 
dit ne pas se souvenir de ce fait... 

Des renseignements recueillis, il semble 
cependant bien résulter que Bondue fut 
l'instigateur du vol en question, qu'il com- 
mit avec l'assistance des quatre complices 
dont un seul, activement recherché, jouit 
encore de sa liberté à l'heure présente. 

L'ENQUETE DE LA POLICE 
Nods savons maintenant que les traces 

des voleurs de la cloche disparue ont pu 
être retrouvées. Ces " messieurs >» s'arrê- 
tèrent, le soir même de I6UT exploit, avec 
leur camion-autb, Sur lequel se trouvait ta 
«loche dûment bacffée, devant un café de 
la Place de la Gare, à Arras. Cet arrêt 
motivé par le hianque d'essence, prit fin 
de^ que le ravitaillement en carburant fut 
assuré. 

Les malfaiteurs reprirent alorâ la toute 
de Lille. Arrivés à une dizaine de kilomè- 
tres de cette ville, ils déchargèrent Ten; 

combranté et compromettante CtOCtte dafce 
l'excavation d'un champ, et à l'aide d'un 
explosif qu'ils placèrent à l'intérieur, la 
firent sauter. 

Flament et ses complices n'etireht plu« 
qu'à recueillir, sur place. 750-kilos de 
bronze en morceaux, qu'ils s'empressèrent 
de « liquider t». moyennant une rémunéra- 
tion de 7 & » francs au kilo... 

Mais ce ne sont pa,s là les seuls méfaits 
commis par cette bande. Il parait que ceS 
dangereux malfaiteurs ne se privèrent 
point, durant de longs mois, d'enlever deâ 
monceaux de métaux dans lés, chantiers 
des services dé la Recohstitutidn établi^ 
le long des routés des communes dévastées. 

Une enquête approfondie permettra, sans 
nul doute d'établir des précisions à ce su- 
jet. 

L'instruction de cette affaire a été con- 
fiée à M. le juge Glorian( qui, après avoir 
fait subir un premier interrogatoire aux 
inculpés, e'est empressé de les faire 
écrouer, „ 

On prête à ce magistrat l'intention de 
confronter ces derniers, avec M. Henri 
Toussaint, qui, ayant voulu s'opposer à 
l'enlèvement de la cloche de l'église des 
Essarts, reçut du conducteur pilotant 'e 
camidn-attto des Voleurs, un magistral 
coup de poing qui lé mit knock-duL 

Peut-être M. Toussaint poura*t-û recon- 
naître parmi le quatuor, l'individti qui 
lui décocha ce superbe horion!.., En tout 
cas, il en est deux parmi la. bande, les 
frères Gruson, dont le premier est titulaire 
de cinq condamnations, et le second dé 
trois. 

C'itst tout à fait du joli monde 1 
 — ■— —>-*•■♦••»»-< *i î <- 

Après le cambriolage 
d'une bijouterie douaisieone 

DE NOUVELLES  ARRESTIONS 
ONT ETE OPEREES EN BELGIQUE 

Le it Réveil du Nord .» a relaté dans quel- 
les circonstafleeé furent arrêtés,- « Fouquiè- 
res-lez-Lena les auteurs du cambriolage 
commis dans la nuit du 18 au l'O a.vril, à lo 
bijouterie Dwuveai, à Douai. A la suite d'in- 
dications recueillies après ce beau coup de 
filet, MM Loleu, chef de la Sûreté douai 
•ieiuie et Valseur, inspecteur de la police 
mobile de Lille, avaient retrouvé à Ise- 
qliem; près de Mouscron, une partie de* 
bijoux volés —■ qui avaient été confiés à un 
Tondeur, — complice de la bande. Lee re- 
oherelies de MM. Leleu et Vasseur avaient 
arïiéné le, découverte de ûbtivenes. pistes, 
qui furent suivies par la police belge,. On 
annonce aujou'f*t*huT dtié six nouvelles 
rrrestatrons viennent d'être opérées sur 
l'ordre du parquet de Courtrai, Lee persan- 
nés arrêtées sont" inculpées dé Vol dès bi- 
joux volés, 

Y compris celles opérées en France, il y 
a donc actuellement dix arrestations et 
d'autres vont peut-être suivre encore 

Il s-agisséJt doue bien, comme le pensait 
la police douaisienne-, d'une bande bien 
organisée, ayant dos ramifications nonv 
bredses. 

■r    •-* *    ■■--»--■ —■ -■ -     -■ ^ 
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Les inf BPpeHslions sur 
les (pestions allemandes 
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tt FaFgWt, et U r^powi te M. Horteur 
Paris, 20 mai. — U y a plus de cent 

cinquante députés présents, à 15 heures 05, 
lorsque M. Raoul PËHESTouVre la séance. 

*1M* BWàNDVW BÔKN&VAY, Lôèn BÈ- 
RARD  gant «u  Jjane étt gouvernement.  - 

L'ordre du jour appelle la suite de la dis- 
cussion des interpellations sur la politi- 
que extérieure. 

La parole est à CACHIN. Lee ministres 
et députés continuent à arriver, tandis que 
le député communiste de la Seine com- 
mence «ou discours. 

Blarùèt Cachin a pâWé etl faveur 
de la Russie et contre l'occu- 
pation de la Ruhr. 

CACHIN. — Selon le mot d'un journa- 
liste anglais, vous avet ■< bftfkabisé l'Eu* 
ropé ". " Les partages" ont été faits souS 
l'influence de la haute finance internatio- 
nale . 

.Deux ans après la signature du traite 
de Versailles, à notre grande surprise, 
noua entendons déjà parler de « casus 
•belli ». Avez-yçus pu prétendre établir le 
statut de 1-a paix internationale sans con- 
sulter la Russie? Avèz-vous pu prétendre 
instaurer là paix eu Europe en laissant 
en dehors uit pcaplfe de 15u flifllions d'ha- 
bifants? Avez^vous* prétendu régler la 
question dés détroits et celle de i'A*ie pro- 
che, sans l'avis de la Russie? C'eat.tibe 
oeuvre vaine. La gouvernement russe ne 
s'en porte pas plus mal et depuis quara»te- 
huit heure», les malentendus, entre le Pre- 
mier d'Angleterre et la F*ance .sont tels 
que la crise des alliances vient encore 
compliquer la situation» 

Discutant les questions" traitées à Lon- 
dres, CACHIN affirmé" que le Parti Socia- 
liste a- toûjdttrs rtrciamê le désarmement 
de l'Allemagne, mais qtre c'est le maréchal 
Foch qui; en 1919. a coftâerrîi â laisser à 
r Allemagne 200.000 hommes avec ses états- 
majors. 

M. RUELLAN. -— Qu*avè*-vous fait pour 
désarmer  la   Russie ? 

CACHIN réplique à .l'interpellation de 
M. Ruellan que "la Russie a dû rester 
armée pour repousse* le*: attaques de la 
bourgeoisie française, qui voulait l'assas- 
siner u. . - 

Devenant de plus en plus violent, CA- 
CHIN déclara que si les hobereaux alle- 
mands n'ont pas été' désarmée, c'est parce 
que la réaction française, sœur dé la réac- 
tion allemande, l'a perittis. 

CACHIN constatant lé* ditergeneês dé 
vues entre lés ollléi au sujet dé la Haute- 
Silésie, cxpri«ne4a erai&te que la solutiod 
adoptée, quelle qu'elle soit, ae soit pas une 
solution de paix parce que non seulement 
les naines de races' rendent la paix diffi- 
cile, mais parce que les grands intérêts 
intërriatîônaUx des tnétatïurglstés et des 
producteurs    dfe    fiôtiftle    dompllcpient    là 
qtiésllou 

CACHIN demandé an président du* coft- 
s»fî d« renoncer définitivement à l'occufft- 
tiotr de la ftdhr. qui a motivé la mobilisa- 
tion de le. oiass* 19 et il conclut en disant 
que lefc jéun«»getts de la «liasse 19 ont-êtê 
mal logés dans Isa casernes et que leur 
mécontentement a déjà été manifesté.   .. 

M. iJARTHQU, ministre d«. la Guerre, 
proteste do son banc contre ces dernières 
parole*. 

M, Forgeot jongla avec tes milliards 
M. FORGEOT, rv, député de la Marne, 

monte à la tribune. 
M. tfORGEOT interpelle sur les méthodes 

de cakml employée* peur fixer le ehifîre 
des réparations -due* par l'Allemagne. Il 
ee livre à une démonstration technique ar- 
due, bourrée de chiffres «t il est écouté 
danB un silence d'autant plu* grand, que 
Ses collègues se donnent évidemment beau- 
coup dé mal pour saisir tous ses théo- 
rèmes. ta ... ; 

L'orateur jongle   avec_ les  milliards   de 
l'accord de Paris et ceux de Londres peur 
en comparer la valeur*! 

'   Ti faut, dit-lî pour finir, pour payer la 

France demander à l'Allemagne ce qu'elle 
à : matières p^mîetés Pour la reconstruc- 
tion de» réglons dévaaiees <marbôn du has- 
*in de la Huïir; l'Allemagne **e«t noue fa- 
trriqvt&T   «t«MSt   «Se   flotte   marchande. 

La   séance    est   ensuite     suspendue   à 
17  heures 80. 

Les explications dé M Loucheur 
La séance est reprise à  17 heures 45. 
Le président dewne (e parole à M. LOUCHEUR. 
M. LOUCHEUR commence «on dwcoor» en 

disant qu'avec ud talent reanaKpUîbfe, M. " for- 
geot vient de dire les Taisons politiques et finan- 
cière» qui le portent à refuser sa confiance au' 
gpicvernemcnl. « Je vais démontrer, dit-il, qu'un 
grand nombre des foit* apportés par MM. Tar- 
dieu et Forgeai «ont infondés. 

» M. FoTg«ot a déclaré nettement à  la Cham- 
bre qjuc !e parlement avait le droit de déchirer 
kl   dérision   de   la   commission   des   réparations' 
transmises   à   l'Allemagne.   Ce   serait   UU    acte 
gT&vë. 

u Cs qni importe d'dttéUr«, c'est que fou» 
nos dommages soient réjtofée et nos pensions 
payée». PI usk-ur» chiffres ont été eMê4, La ques- 
tion est de «avoir si avec tes 08 milliards de 
marks or, noue pourrons payer jea dommages 
et les pension*. I.n différence. ne sera certaine- 
ment pas ce qu'a prétendu M. Tafdieu., c'e* 
J j change qui, par ses variations fera qiié cette 
différence sera plus eni moins grande, nvafs éfte 
tW. saurait dépasser 10 a no milliards. Elle sera 
peut-être de 5 milliards, peiit-étr» de i9 rivîl- 
llaryf*< «le dépendra du chntige. Le «eol <S«é 
positif du discours de M. Forgeot, a été pour, 
demander que l'activité allemande aide la . re- 
cens truc! ion de nos régions libérée*. Croyez- 
vous possible que 3oo, i:>o ou 5oo.000 allemands 
puieccnl venir tranraJIleT chet nous ? C«T il fau- 
drait cela poux que ça en vaille la peine. 

» Son» doute le paiement en nature est Un. 
cxceltenh «Ibveïi de paiement «le rAlleritégnc, 
mrts roui**-vous, comme M. Forgeot, que U 
France devienne le dépotoir de toute l'ectiTilé 
industrielle allemande ? .. 

» M. Forgeot commis une erreur en disant 
que "'Angleterre a fetmé sns frontières eux cat- 
porutions ellemandéis. L'Angletrrre n'a tait 
que comme nous-nicmes, appliquer les< tléçï- 
sions oonimunes. Lés» besoin* de l'Etirof** apte* 
une guerre pareille, «ont lels, que le* é*pôfta> 
tlon» aflentaUdcs pouaront ' atteindre kè chiffres 
annoncée, «Ans puer cela faire tort A notre 
propre activité. D'ailleurs, quel autre moyen 
de paiement que celui SUIT les exportation» al- 
lemandes propose-!-on ? Aucun, j'attendais à<v'e* 
rmpatieince que M. Fot'3'côt ind'iquàt un autre 
raôyert de paie«n<?«t : Il n'en a apporté âitoUn dé 
pratique. Le prélèvement sur le capital alteSiarid 
d'aprfes les catwilft de M. Theutnis, ministre des 
finance* de Belgique, ne donnerait que S a 
d milliards de mark» or, soit à peine une an- 
nuité. Noua somme* bien obligé, s de ré-iuirc. |« 
mao-k-papier en maA-OT,. L'evaliiajtrjon. qtte noua 
avons /a|te, réeulte de célcnl* Ire» sérieux. O'ail, 
leu*s, la pori» n'éàt pas fermée pôui- ce moyen 
de pal«rfbenl, mste certains peuples, notamment 
la Belgique, soin hostiles a 08 *dycM dé paie- 
ment: 

«L'Allemagne serait prête a nous donne» un 
gros paquet d> marks-papier, qu'en ferions 
nous ? Irions-nom acheter hh Allemagne P, Per- 
sonne n'a pu indiquer unie autre jjpintiorj qu« 
le trarail <lu, peuple qui doit payer, personne 
n'a pu kidjquer un  autre  trésor, 

u Roû* avons, pour la première fois à Lod- 
cbiee, abordé lé problème avec ftôS altrts àngtdi* 
et belges, nous avons tro«tvé une solution qtii 
donne une sécurité da«w le monde à notre dWI*-, 
M, ÎWdieu e oublié le document qu'il a rédigé 
HTPC moi. lorsque dans la letu» d'envoi, lé gou> 
vornemeni de M. Clemenceau définiswùt les pou- 
voirs de là comsnniion dfe» réparation», ses pou- 
voirs ne sont nullement modifies, ma** pour 
la premier» fols à Londres, nous avons apporté 
urne soiufJen pour garantit notre dette, eau* ce 
qui intpotlé, c'est le paiement do la dette de là 
franc*. 1      ...    . 

» Je lai»*» à M- le Président du Conseil, le 
soin de répondre eu point de vue politique. Je 
vouJai* simplement répondre ...à M- T ore«,ot <lu* 
ia solution qUo nous apportons, est la seule qui 
soit pratIqtM et conforme aux intérêts de la 
France: » 

La Chambre fixe à mardS après-midi, la suite 
de la discussion. 

,1e maréchal Foch, là aussi, prendra la pa- 
role JggÊf ê'mvaer le» combats qtf ce scatt 

Le cmlège ««fficiel rentrera dans ta soïirée 
à Lille, d'ep 11 partira pour JPOQS à 
19 heures. fa 

ÎWÎ te SÔupnâïistës du tlord 
UN  DON DE DIX  BULLE  FRANCS 

M.   Fej^pré%i«B*t  de rAssocfglUJll  02$ ; 
Journalistes au N'orf^; a reçu dernièremen-t 
de Madame Gustave Oubai-,   une »Li>fw-taj< 
annonçant  que se  coraorraant  bien   volon- 
tiers à un désir exprimé  par son  regretté 
ma»..  M.  Gâtetove Hitiaar, elle  lui ©«voyait    ^ __^_ 
w> chèque de *dix  millo InancacS' fitrede     »'-, » j     ■%       .     .     —. 

4^c4ei^^^S^4^. ç^^^t Mtour deJkiubaix-Taurcoina 
M. Ferré, après avoir communiqué cette, 

lettre au Comité de l'Association, d/OJ s'csl 
montré particulièrement touché de ce don 
généreux, a remercié Mme Gustave Dubar. 

^   . -      —     . *J -  - —      — - ■ --"'lltl I    ' -        -    -     I    I -        I' " ' '           '   " —*»■-■--■'-■ ■' ■ ■ - 

ches effectuées  par sa famille  étaient de- 
meurées infruetueu»es. < 

En même lemps qUfr le Cadavre du 
malheureux jeune homme, des fouilles opé- 
rées dans le marais ont pe,rnri» de retrou- 
ver sa bievelétte. 

L'enquêté h CotltHu ft dl»e noyade acci- 
dentelle,  le corps ne ^Mrtant aucune trace 
de violence. .  _   _  
— "     "     -■ ——->—*♦ a>-<  

Le Congrès de la Libre-PeiKée 
dy Hopd et du Pas-de-Calais 

La UbrQjPen^-e^du tferfl-** ,BU ^*"^S?i?il6 

a tenu son Congrès dimanche 1J mai, a bomain. 

Un cycliste s'est noyé 
dans l* marais d*Avion 

On a re4rrnivé-é€*i8 n le Maffias » a Avion 
le cadavre d*un jeune homme dé 17 an», 
Roger I^maridln-, ffe lîfe M. Lartienam, -plô- 
rion a la foese numéro ? de* mines de Lié- 
vin, demeurant à Avion. 
- Ce jeune homme, parti dans le. soirée du 
13 mai, yere & heure*, -s'ëtate i-e*ltftl a bie^ 
eléU* à un cour» d'adulte k Liftvan. Oepui», 
il n'avait plus reparu et toute» leg rocher-1 gués à 

Le» délégués qui se sont rendus en cortèfie it, 
à salie du Congrès ont été rtcUs par^le citoyen 
Dctoauesart, eonseitloi- rrtdnfé%î dé SomaiiL 
dén* hr satle «Uperbement décorée en l'honneur 
d-w congre»«ist«»= Apres les discour» d^récep- 
Uoit ot las vins d'honneur, le congrès «anmtfr 
ç*< il «t*tt environ tO lu 30  

Le *Seorèlaire FédèreI de la Ligue des Droite 
de l'Homme ouvrit la séance par une aHocuUon, 
au cours de laquelle if r«nercia la nitolcipa^te 
do Somain^de Son gecuétl et teè omègùës ptg- 
Btiile d'être vent», en- m>n»»i grand -nombre. En 
remerciement de ilA, ïg11g_gr^*SisaiJ°É,^*' Ç°°' grès. Je Jmtéatt. fédtf»U*nopn»% «j»ûW>ej prési- 
dent, le citoyen Debaussart A. assisté des ct- 
toyens Liénart, de MâillièaUrl, è^XlaberL de 
Toumoinl IL désigûo également PoUtberghien, 
do Douai, comme secrétaire de séance. Ce choix 
e*t ratifie per-FassêmBiée/ -       - — - 

Aor*s-quelques 4M«is -de~fCB«erçlerneftt le Ffé- 
sid«r»t-«afm»-4* p»K>l# «a ettoyen 4.-B. J»»ob, 
socrét&ire-BéttéraJ poirr la leC^re du rapport 
moral de la Fédératton. .    iA 

Jacob fait connaître au Congrès l'état protpe- 
re de là t^bred^insee, de lç gftnpes qtrefie pos- 
sédaU en l^so «fc wt arrivée mi total de 72 
iftcupes-, ftloM-titf'elid n'en.comptait que 3? «11 
la 1914. AU lieu de 712 oartea dlle en a.distribué 
2 401 ... 
'des chlïres niontrenf. les Heureux résulfeK de 

la propagande. Le Secrétaire démontre TimtJOr- 
tancé OUTrevaM accofnpll pour atrivei» ^t ce ren- 
dement. 11 eapfere qu^-d*n»tBUIwi kc wwuons 
ira effort, coiwiderable eera fait. pour que le 
chiffre  dès  «dbésions soit  supérieur   encore au 
prochain,  Consg-ès. jLe.i^SSri SlST^L mis 4Ux 

voix e«t éffShife adopté a Tultamniitr 
Le clioyen Flament. trésorier, donae »lor* k«- 

lure du OWôrt JiDaiWW.«»* .e*! adopté. 
Plusieurs délègues ehlament la discussion .sur 

la quéBtiotl <*» foa* Ife ôî«t>ttgan«e, jaoohs 
propose que fitoaqu»^«u«» verée une cotisation 
de 2 fr. par an et »*tf «lanibre » ta Féderaliofl 

itioft ■ ait adfipw 

te seront ptoiiôreî « <nW les 
néanmoins >1 fr«no par eerie fl'exenéra- 

qu? le- 

Tour à tour le» ctifiTens Becouaft, «ta La Ma- 
deleine rientaÈSj d'Hellommes, Brjodcl et Avion 
développent létef point de vue qti&dd h l'action 
de In Fodératioir -       ■ ^-   ■ 

Au tujot de» procession», ta Congres dtejays 
d'exclure 'as élu» qui n'agiront pa» énergiquo- 
tnont dans lo sens de la Libl-e-Pensée  , __ 

te Congrès décide également d'«s*l»»er auprès 
des_cLus députés, conseillers-généraux, etc.... 
membres de la Ubre-t^ensée pouf protêstelf con- 
tre rémargoment des Uvreta de famille par 1 au- 
torité religieuse. Ce qui est cause d'injustices 
dans les maisons de bienfaisance. . 

En ce qui eofteerne-fis.oonvnta.ciVil» ta Ctn»- 
crès décide de rester dans le statu quo. 

Bonrtal G-, Tour.il, Detofiissart. M*Aens. Henri 
Vercampl ont pris là pèrtrte & ce sujet. 

Des modification* aux réglemente intérieurs et 
aux   arWbttfiohs   du   fSecSétaért-acm   ensuito 

on pa»se alor» au renouvellement de la Com- 
mission Aéttilnielrattve d» ta FédèroUen : 

Jecob» lr-%., 4» voix ; Flamen* ..3Ç,v<*x ; \ft- 
compt. 38 vol*: Debaussart, 41 voix ; Fowdi* 
gnier. 41 voix; Brode!. 39 vofx : Çecquart. 35 
voix * sont élus 

Viennent ensuite Demfce & vObt ; Fraye IceOph. 
6 vtnx ; Marcel Du jardin, <J vol» ; Cnwpln Gus- 
tave,   4  VOix. _ .    ..—   -^1-    rA'm-Sa 
Fédéra^se^tendlg'a Av^on (Pas^Çalals) et iem 
suivi d'une granoV eonférenee f»»il(m. 

Avant de Se séparer le citoyen Jaoot» J.-B  fait 
El aux seereteire» pour lui faire parvenir au 

vite tas liste» de souacription du monument 
i   Clujsqutare   ainsi   que   celles   concernent 

le sanatorium des  pupilles du Rhôn». . 
La séance est levée ensuite aux éms de Vive 

l'Action   Sociale!  Vive   la   Libre-Pensée! 

LA SEANCE PB L'APRES-MIDI 

"1É la'-F lerâtlon^a- 
âoaéta mmoritaàro un opposition a. la FéoéWion 

'^^^iiflL***^^? Si?11*' ^^efWef15W 
BroM et Jaeobs mm 

lia efoix de gue^ire 
à Armentières 

LE   PROGRAMME  DE LA. GEHËttOHIE 
Paris, «0 mai. —-Le maréchal Foofa, qui 

procédera  dimanche   prochain  t  la  rei 
solennelle de la Croix de guerre à la V 
d'ArmeflUere«# - sera   accompagné   de   W . 
Loucheur, ministre des Région» llpérôe»,. «t 
Daniel-Vincent,  ministre du  Travail. 

Parti* de. l?ari» à S heure», Jèé reprëïâft- 
tante du Gouvernement arriveront & Lille 
vers 11 heures et de là, se rohdront àti 
adtomobUe à Annentiôrè», où Us sawatt 
recuVà li heures 45 par ta mnnk%litTet 
»é rancontreronl vfaisemlïlabjettient avec 
MJtT.nSeVéz et le" berOtt Rttaétté, tepr*J«n- 
tants du gouvernement belge.  

K te ncrures itlr^tf-la Or«nd'Pf<tefr le ma- 

Kemmel où, on plus des représentants du 
aeuve»i«rn«H ktaigà», s» t*<mverwtt lé gou- 
verneur de la piwviace et Vévécpj* de rirtt- 
BCS «t ofr «ta tiendra une oéretnemie commé- 
hwattve de» bataille» de. r Y ser et du Kem- 
mel. U. Loucheur y. prtndra la pat-oie au 
nom du gouvernement. Il fat pttAaWe que 

Le BHIU'UIIIRII anglais est mieux 
renseigné sur ies 

tte HiWî€-8ilÉsle 
3M appréciations $n sont peut-être 

. modifiées.       ..-<..  u*- 
Londres, 20 «tai. — LOrd Ciirzoh, a fait rd- 

ntertre C*t apfèS-ibldi â f'Xïùbâssadoin de 
ftànei;1 1ML long mMoraiiAmi «àt i fi' liante- 
SHfcskV"fo*'gt>ui'ërnemcrif anglais' ^ ^xprirho'ses 
vuea, il veconnaî» que des clcment dnfirfdrina- 
Uon sobt parvéntLs depuis le i3 mai, qui n ont 
pu modifia les a.ppréciations du gouatirnçment 
bWtairtnKpiè, ' tQÛ'K-ioJs il régirétlé que' les". Vrou- 
pfes ffàhèSîséi rio aë' «oimTpâs jjjontfcêà pli» 
eherg&ïtiesr' ■r" ' - 
Les éléments allemand* 

s'infiltrent de plus en plus 
Pari, ïojmai, -g AttjconTs de te SûBUC* dt la 

conférence"des Ambassadeur», M. Jules CsMnbon, 
qui présidait, a donné "rrtur d'un téiégraixtane 
reçu de. !a comntûsion. inicralliéf, on U-TLAOSL- 
léa|v, d où il réaoHe que si U. calme si rétablit 
du côté polonais, par contr* on aigaole des iniil 
Lration« de plus <:n plu* nombiruses d*ététncnJ« 
alleniand*. nolaniment, bavarois. La conférence 
n'a pris à ce sirjet ajuctim. éeciMon. la question 
n'étant pas à l'ordxc dm .jour et ta confère née 
des Ambassadeurs s'étaot dessaisie du réel.-meut 
des affaires de Haute-?ilé-ie au profil du Conseil 
Suprême.   . 

lia Congrès des OhemlnotB 
ÏJE  nAPPORT FINANCIER EST ADOPTE 

Calais, *» mal. — Le Cogres Hégional des Che- 
minot* du Nord dmns Sa séance de TapTês- 
mioi, à adopté le rapport financier, et abordé 
la question de l'augmentation des cotisations. 
Après discussion, le Congrès a décidé d'inviter 
les Syndicats a augmenter et à. unifier l«a-«uii- 
trbi des coftèaUonâ avant fé 1er ianvier 1922. 

-•-    ■•    '   — >   «a*»*   < ig il».  

flu Congés du Bâtant 
POm les VICTIMES des CONSEILS de GLERRE 

dlion. i6 mai. -• Cet après-midi, avant Ce re- 
preflar* la d^ùsjiion de fa modifjication dee sta- 
bilar- le Cmjgares.au Bâtiriiéhl, sûr.1«T proposïuon 
de Fontmîrfe du siTMicât dés terrassiers de Bor- 
des Us a décidé'qu'une retenue de 2 fr. serait 
fatte à chaque délégué pour les vlctunes des 
Çoaeails.d» Querre et de» Marins de Je M«r 
Notre. Cela a aUiré une protestation contre la 
répression militaire. Le Conseil a également Voté 
sur la proposition dit Syndicat du Bâtiment de 
la Seine, une Seconde «tMfon décidant qu'une 
somme ee mflle francs serait envoyée par la 
Fédération aux mineurs anglais. 

>•*••«»  t Si. ma  Panvrée. Tileyfeooe »-51 

SYNDICAT   DES   TRANSPORTS 
— Tou» lés chauîfëù^ d'âuto, camion- 
neurs, .emballeurs, manutentionnaires, vi- 
dangeurs, dêbaroeuré, déménageurs, char- 
retiers et çharbonniei's sont tories d'assis- 
ipt 4 ta réunion 'générale quï aura lieu fe 
dimanche 22 mai.. à 10 heures du matin, 
au siège du syndicat, 43, rue de l'Alouette. 

Le secrétaire, E. LORTHIOlS. 

VOL DE PLOMBS 
Hier matin, M. Michel Valéry, pontier, 

quai de Marseille, 30, a constaté que des 
malfaiteurs avaient volé 8 ou 9 plaques 
de plomb servant de contrepoids, au pont- 
krvis des Couteaux. Ces plaques ie plomb 
mesurent 0 m. lu de long, 0. m. 10 de large 
et 0 m. 04 d'épaisseur, et pèsent 12 ou 13 
kilos. Le service de la sûreté a. ouvert une 
enquête, 

ETAT-CtVtL 
Naissances.' —  Victo-   florin,   ru*   CurWr. 73. 

— Renée Van Cleemput, ru* Vol taire.' S. — Ro- 
bert Vanbvrehetvels. rue Chemin Vert, i. -*- 
FtançOfsc DesU?monî, Bôulevarc <k la KépubU- 
que. 18. — Charles Duhamel, rue Beaiuuiont, 125. 
— CkUfkk» Lesttenne ,ru& l'nkermann. Si. — Qi- 
«éie Desoampa. rôe Bayart, 10. - Jules Devoet, 
Grande-Rue, 801. — Bo^ei- Boesman, rue Pla- 
targue. *i. 

Décès. — Germaine VandenlxUc4ce,..rue Fran- 
klin. 132. — Jules PecquEiui. époux Bert, 71 
ans. Boulevard Halluin, 25. — François Fruit, 
veuf  Courcelle,  SU? tSrande-Rue.   3â4. 

Le» OALÉf^tiS 'LfLLtWîSfcs, 43 a 49, rue Na- 
tianale, Lille, acceptent en paiement les Bons 
d'A-shats de la  Heconstltution. 0361. 

TOURCOING 
DISPARITION 

M Mme .Desrumaux, demeurant rue  Du- 
gtiay-Trouin, 78,  a déclaré,  hiei, au com- 
missariat que son mari, Henri Desrtrmatt! 
58 «os. marchand de journaux, n'a pas re- 
paru chez lui depuis le 18 mai à 8 Heures 
du matin. 
*  .. 

ACCIDENT DU TRAVAIL 
A la Brasserie des Trois-Villes, 1» gar- 

çon brofcStur ÀMrêd Delmbtte, 33 amç de- 
meurant rué dès Champs, cite Lefebvre, 
18, à Wattrelos, s'est fracturé le bras droit 
en descendant un» rondelle dans une cave. 

ROULEZ SUR LA CHAUSEE 
Pour avoir circulé à  bicyclette  »ur un 

trottoir,   M.   Louis Holvoet,   zingueur,   de- 
meurant à  Neuvills-en-Ferraàn,   &• récolté 
une contravention. 

SOCIETE DE SECOURS MUTUELS 
« ta* PREVOYANCE » 

Assemblée obligatoire le dimanche 62 
moi, à 3 heures, à l'Ecole Nationale de mii- 
sique. -r jûrare du. jour, ; I«ecUire du pro- 
ces-verMI « ia à*nfœt$i&mame f Ccmip- 
té rendu de» opératlonB du 1er trimestro 
1921; Réception définitive des sociétares 

termine leur stage; ModiîîcauQâas eux 
;TVo4e pour, .Je renou,vaiemëni par- 

, la commission dont les pouvoirs sont 
!9 a leur terme; Questions diverses. 

MTAT-CIVML 
^«Ste Noleiairs^^- SSSdtSH^ 

WrWT»*gsr TO«* dT Xor». I5i — Gaston Goedi- 
gheluck, ja«t   tic   N'ancy^ 91.--* Raymond Dumo.- 

3K î.at*o»a*e,- 422.  — Rsymande Deleluk\ 
jonafe   lï2. - Andrée Lootens', rue d<. la 

- J.   —-  M arcesle  .^epoorlt!,  roe  tic ' Gand, 
***• -yarîe-Loutse  \it>rsrfe, tue (k   Lille,  cour 

Penet, 4^, 
jlHTlê:-- Adqtplw ^Hemfnr>s. 84 «sis. veuf 
as •feéonide Brelion. rue-.d'Havre. 0. — ttosalio 
*   i

Ii^^U'nl<^^^Uln^-^<iu&:    ôi   Maurice 

>aut,   0-1  ans,   époux   de Sophie   GSestum    îow 
larocha;! Brune, 39. 

W&TTRELOS 
XJi FRAL"L>E. — Mme Pciyt, née Deloft 

Clémence, 32 ans, ménagère,, demeurant H 
WatUrelos, 3, rue Deimarre, a été reaacon- 
trée-poivia. dormAe de-la-«us^îwxle. «f pruxi- 
mité de la fenne Hespei, au .noment où 
elle întnxiuisîrH^-eTt^l^rïrrrcTr i K.ilo.s SOO de 
tabac, l kiic de cigareltes et 500 «ilmuettes. 
Arriére, eUe^à.été condMite ix la gendarme- 
rie, pour être transférée à Lille, à ia maJsrwi 
d'arr??t..    - -     - 

ETAT-CIVIL. — Naissance— Gilbertc Pruvosî. 
tlm   Camot^     -  

PnWkation.  — Albert-A«is,  visiteur- de-pients, 

TJtert'S. — .lèan-"Bapfïstë Denx)i>,. &l ails, ru* 
éc -fc*adagfts«r?tr; -1. • - -   ---    - 

VELO VOLE ET RE-*fRODVE 

M. Ahraharii Briraud, demeurant rue 
«e la Ferme, 30, à "Flers-Bi-ehce,, occupé 
dans un chantier de Màrc-en-Barœul, avait 
déposé sa bicyclette, - sous un "hangar à 
prosimité de l'endroit où il travaille. Hier 
mati«r vers-10 benres, il s'aperçut que fa 
machine avait disparu. L'après-midi, on la 
rstrouva dons un cabaret de l'impasse cru 
Dévouement., où l'avait, déposée- un- in- 
connu qui n'a plus reparu_.La -bicyclette 
a été remisée au commissariat de police. 
_,—. >-^=> o o< <- 

Après k Fête fédérale 
LF PfciX DL COIVCOL RS DE DKC0EATI05 DE 

JllE«   *&t   U*   MALSO^ 
Le jury chargé d'attribuer Ws primes 

pour le concours dé décoration de rues et 
de maisons, à l'occasion" de là 43e fête fé- 
dérale de la gymnastique, s'est réuni e 
18 mai, à- la mairie, sous, la présidence du 
citoyen Moithy,. ad joint au maire,-délégué 
aux fêtes  
. Btnie&t prtsents ; MM. Doyennette. con- 
seiller municipal; De Druyo, G. Wiart, 
Franquet, F. RuLteau, M. Favier, H. Vi- 
cot, membres du, jury. 

En raison dùremarquable effort qui i£ 
dépassé toutes !es espérances et qui fut 
ferurni par la population lilloise, le "Comité 
a décidé d'allouer des ' récompenses sup- 
plémentaires anx comités et aux particu- 
liers non inscrit*,- bien qu'ils n'aient pas 
participé au dit concours. 

Des médaillée, spécialement gravées, à 
l'occasion de cette distribution de prix, 
seront adressées à tous les lauréats. 

DECORATION   DE   RUES 

Ire mime, 1.00Q fr. et médaille de ver- 
meil, union-, des Commerçants de la rue 
Esq u ernioise. -^t- 2e prime, 1.00C i r. et mé- 
daille de vermeil, Comité des Commerçants 
de la rUe Glande-Chaussée. — ?e prime, 
500 Ir. et médaille d'argent, Comité des 
fêtes de la place de la Gare et de la rue 
Faidherbes. — 4e prime, 500 fr. et médaille 
d'argent, Comité des Fêtes du Vieux-Lille 
(rue doS Chats-Bossus, places du Lion-d'Or, 
Saint-Martin, des Patiniers, rues de la 
Monnaie et de la Clef: — 5e prime, 500 fr. 
et médaille d'argent, Union des Commer- 
çants  de la rue  Gâmbetta. 

Non inscrits. —• Primes supplémentaires. 
750 fr- et médaille de vermeil, habitants de 
la rue Nationaie. — 250 fr. et médaille 
d'argent, Comité de la place Philippe-Le- 
bôn. 

~ DECORATIGiV   DE, MAISONS 
- Les huit concurrents classés, désignés 

ci-après, obtiennent une prime -de 100 
francs : 1. Hôtel de l'Europe, rue Basse, 
médaille de vermeil; 2. Restaurant de 
Strasbourg, Grand'Place. médaille de ver- 
meil; ;i. Maison Dreux, Epicerie Parisienne 
rua Nationale, méaaille de vermeil; 4. mai- 
son Boka, à Saint-Jacques, rue Grande- 
Chàussêe, médaille de vérmeîT;"5. VuittOri 
Louis, articles de voyage, 34, rue Fai- 
dherbe. médaille d'argent; 6. J. Ponteville, 
80, rue "èolférino, médaille d'argent; 7. M- 
Dubo Augustin, 55, rue de la Monnaie, mé- 
d'ailie d'argentç 8. M. Lemaire-JJemeestère, 
19, nié des Buisses et ptepee de la Gare, 
médaille d'argent. 

Lés quatre concurrents-classés; désignés 
ei-dprès, obtiennent une prime de 50 fr. : 
9: M Wabry Michel, 3* bis, place de la 
Noux'eHe-Aventure, médaille de bronze; 10. 
M. Gbéstem-Wibault, 13, rue Grande- 
Chaussée, médaille de bron*e; 11. Mme 
Laèache Fernande, 4, rué Nationale, mé- 
daille de bronze; 12. Raux Emile, 28, rue 
de Fives, médaille dé bronze. 

Ont obtenu une médaille de vermeil - efc 
lettre de félicitations : Mme veuve Massfe- 
lot, rue Léon-Gambetta, 33; M. Ridez Mau- 
rice, 75', rue Nationale; M. Tournois René, 
178; rue de Pari»; MM. Lâîargue et Che- 
vrlér, 20, rué Nationale; M. Dablemont 
Alexandre, 191, rué des Postes; M. Geor- 
ges V«n  Belle.- 5,   rue de Fives. 

Non inscrits. — Ont obtenu une mé- 
daille de vermeil : M. Kingmams, 154, rue 
Léon-Gambetta; Royal Hôtel, boulevard 
Carnet; M. Beat, 44, rue Grande-Chaussée; 
M. G. Wiart; 79, rue Nationale; M: Tison, 
216, rue Soiîérin». 

Ont obtenu une médaille d'argent : M. 
G. Hourriebx,.8, rue Esquermoise; Banque 
du Crédit du Nord,rue Nationale; Maga- 
»ins Jearane-d'Arc, 80, rue Nationale; mai- 
son P. Marchai, 38. rue Esquermoise; M. 
Heymann, 46* Grand'Place; Maison Fê- 
mina, rue Nationale^ M. Ravet, 83, rue 
Nationale; Magasins du Bon Marché, 7, 
rue Nationale; Café Hôtel Belle-Vue, 17, 
Grand'Place; Café de la Paix, 9, Grand- 
Place; M. Morel-Goyez, 29, rue Esquer- 
moise; Calé Bulens. 46, rue Faidherbe; M. 
A: yuentin. 41, rue Nicolas-Leblanc; Écolo 
Pigier. 31. rue Faidherbe; Cinéma du Roi 
des Belges* 172, rue Léon-GumbetUi.; M. 
Lagouite, 76, rue Léon-Gambetta; M. Ho- 
reng-Vromant, 23, rue Léon-Gambètta ; 
Comptoir de ia Bimbeloterie» 89, rue Léoga- 
Gambetta^ ,. _ 

Ont~ôb'lehu une fhêdàillé' de bronzé": M3L 
Coupleux Irèrds, 24, rue  Esquermoise; M. 
Mailliez   anliqûalre, rue EsqUèrmôise ; Mo- 

'<fti   Bairtetenoea,  **   rue   Esquermoise;  la 
maison    sise   place   Saint-Michel^     16;  M. 
-Spalatflff: M, A.  Wilmêt, 2,- Grand'Place ; 
TftVêrhe Liêgêéise, 14, rué 4e Paris; Gale- 
rie»   Lilloises,   43,  rue   Nationale;   Maga- 
sins Joannés « A Fâidlierbe », 17, rue Na- 
Hnnalô: M„ G. Yiviande, 83^  rue de Fives; 
M. Loe«, 4, me de Fiv»as; M. Delacroix» 19, 

k rue de Fives; M.   Masson, 239,  rtre  Lëon- 
i OariibeUà;" M. Heyttdels,   217,  roc   Léoîa- 
4 Gâmbetta. 
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